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ABSTRACT 

This article considers a mechanism of the linguistic change 
that occurs at the grammatical- and lexical-functioning levels. The 
linguistic phenomenon that stem from these mechanisms can be seen in the 
socio-linguistic macro context of the autonomizat ion and vehicularization of 
the speech. This article examines the development of the morphosyntactic and 
semantic propriety of finiteness and its grammatical effects on French as a 
foreign language, as well as on the genesis of French Creoles. An attempt is 
made to clarify the role of reanalysis and grammaticalization in the 
emergence and development of a verbal "aspecto-temporal" system in the 
analyzed data. The article describes the different stages of manifestation of 
a verbal morphological flexion in French as a foreign language and in French 
Creoles. The change that can be seen in these data relies on the tension 
between the motivation and iconicity of the primary grammatical functioning 
on the one hand, and the arbitrariness due to the appending of the finiteness 
marker, on the other. (Contains 95 references and 17 notes.) (Author/VWL) 
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Genese(s) et changement(s) gramma ticaux: 
quelques modestes lemons tirees de 
1’ emergence des creoles et de 1’ acquisition 

des langues etrangeres 

Daniel VERONIQUE' 

University Paris III 



The following article considers a few mechanisms of the linguistic change that 
occur at the grammatical and lexical functionings level. The linguistic phenomena 
that stem from these mechanisms can be seen in the socio-linguistic macro context 
of the speeches autonomisation and vehicularisation. This article examines the 
development of the morphosyntactic and semantic propriety of finiteness and its 
grammatical effects on French as a foreign language as well as on the genesis of 
French Creoles. Its author makes an attempt at clarifying the role of re-analysis and 
grammaticalisation in the emergence and development of a verbal aspecto - 
temporal system in the analysed data. He goes on to describe the different stages of 
manifestation of a verbal morphological flexion in French as a foreign language as 
well as in French Creoles, The change that can be seen in these data relies upon the 
tension between the motivation and iconicity of the primary grammatical 
functionings on the one hand and the arbitrariness due to the appending of a 
finiteness marker, on the other. 



0. Introduction 

Je me propose de comparer quelques aspects de 1’ appropriation de fonc- 
tionnements grammaticaux en langue 6trang£re - en l’occurrence en fran- 
gais, langue 6trangere (dor€navant (FLE) - par des adultes non scolaris^s, a 
1’ Emergence de constructions grammaticales analogues lors de la gen£se 
des langues cr6oles - ici les cr€oles fransais (CF) - en vue de nourrir une 
reflexion sur le changement linguistique. J’examinerai, suivant en cela les 
propositions de divers courants en linguistique (cf. par exemple, Klein & 
Perdue, 1992, et Meisel, 1995), le d6veloppement de la propriety morpho- 
syntaxique et symantique de finitude (finiteness) e t ses effets grammaticaux 
dans Involution des variytys linguistiques envisagyes. Ces analyses 
conduites dans une perspective fonctionnaliste, dont je pryciserai les termes 
infra, tenteront d’ytablir le role de la ryanalyse et de la grammaticalisation 
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dans les processus de genEse et de changement linguistiques. Je serai 
amenE k interroger, de fa$on complEmentaire, la motivation et 1’iconicitE 
des premiers agencements syntagmatiques dans les donnEes acquisition- 
nelles et dans celles provenant de la pidginisation / crEolisation. Le dEve- 
loppement de la propriEtE abstraite et arbitraire de la finitude s’ oppose k 
l’extension des marquages linguistiques iconiques. On peut voir dans la 
tension entre iconicitE et arbitraritE l’un des facteurs de la dynamique des 
langues. 

La confrontation du continuum dEveloppemental de 1’ acquisition et du 
continuum Evolutif de la pidginisation / crEolisation (Corder, 1977) appelle 
quelques prEalables mEthodologiques et thEoriques. C’est ce k quoi sera 
consacrEe la premiere partie de cette contribution. AprEs avoir dEfini la 
nature des proems de grammaticalisation et de rEanalyse dans les ‘parlers 
Emergents’ et leurs interrelations avec la propriEtE d’ iconicitE, objet de la 
seconde partie de ce texte, j’analyserai certaines Evolutions grammaticales 
dans les variEtEs d’apprenants et les continuums crEoles. Dans la demiEre 
partie de ce texte, je m’interrogerai sur l’apport des ces analyses k la 
comprEhension du changement linguistique. 



1. L’etude de l’acquisition des langues etrangeres et 
de l’emergence des creoles: questions de methode 
et de theorie 

1.1 Des chasses-croises entre recherches sur 1’ acquisition 
des langues et etude de la genese des creoles 

Dans les dEbats qui agitent les spEcialistes des langues crEoles, la question 
de l’acquisition du langage et celle de l’acquisition des langues secondes 
comme facteurs dEterminants de la genEse de ces langues occupent une 
place importante, et cela depuis longtemps ( cf. par exemple le dEbat entre 
Valdman et Bickerton en 1983). REciproquement, de nombreux chercheurs 
travaillant sur 1’ appropriation non guidEe des langues, en milieu social, se 
sont tournEs vers les travaux sur la crEolisation afin d’y trouver des 
modEles explicatifs (cf. VEronique, 1994; Wekker, 1996; DeGraff, 1999). 
Cette attente rEciproque est bien rEsumEe dans la citation suivante de Klein 
& Perdue, 1993, pp. 260-261: 

L’acquisition des langues par des adultes se situe h mi-chemin entre le changement 
linguistique et la crEolisation [...]. Dans le changement linguistique, des items lexicaux 
fonctionnant au sein d’un systEme dEj& grammaticalisE perdent leurs valeurs {get 
bleached), [...] alors que dans la crEolisation, l’apprenant crEe des contraintes phrastiques 
en 1’ absence d’input (sic) [...]. Dans ces deux cas, il faut expliciter le choix des catEgories 
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que les locuteurs grammaticalisent, et, de plus en matifcre de cr^olisation, Ton doit 
commenter l’ordre dans lequel la grammaticalisation se produit. Lors de P appropriation 
des langues par des adultes au contraire, l’apprenant re 9 oit presque toujours de P input 
grammaticalis6 [...] et Pon doit expliquer la sequence suivant laquelle certaines 
contraintes phrastiques de la langue cible sont acquises mais aussi foumir les raisons pour 
lesquelles certaines categories grammaticalisdes ne sont pas apprises. 

Ces auteurs insistent sur le processus de mise en paradigmes des unites 
linguistiques dans les lectes d’apprenants analyses, et sur les contraintes 
phrastiques susceptibles de structurer la combinatoire de ces unites. Ils 
m6connaissent cependant, le fait que la cr6olisation ne se produit pas hors 
de tout input, et que des processus de grammaticalisation entam6s dans la 
langue matrice se poursuivent 6ventuellement dans les cr6oles qui en sont 
issus (Bruyn, 1995). 

CrSolistes et acquisitionistes sont divis6s dans leur domaine de recherche 
respectif par leur th6orie linguistique de reference et par des visions du 
fonctionnement des langues oppos6es. Les travaux rtSunis dans V6ronique 
(1994), Adone & Plag (1994), Wekker (1996) et Degraff (1999) illustrent 
bien ces controverses entre partisans des approches formelles k la manure 
des grammaires chomskyennes et tenants des fonctionnalismes linguis- 
tiques. Deux aspects de ces d6bats doivent etre rappel6s ici: celui qui se 
noue autour des connaissances linguistiques k d6crire [celles qui structurent 
la grammaire int6rioris6e ( i-grammar ) ou celles qui sont mobilises lors de 
l’emploi effectif des langues dans la communication ordinaire ( e - 
grammar)], et, celui, corollaire, de l’autonomie des fonctionnements syn- 
taxiques par rapport k leur mise en oeuvre discursive et pragmatique. 
J’inscrirai mes reflexions dans une perspective fonctionnaliste qui pose que 
la mise en discours et la pragmatique textuelle sont en interrelation avec les 
fonctionnements syntaxiques, et que ceux-ci ne sont pas autonomes, ou ne 
sont que partiellement ind6pendants, de leurs dimensions s6mantiques et 
pragmatiques ( cf V6ronique, 1994, 1998). Dans une telle perspective, on 
ne saurait dissocier competence linguistique ( i-grammar ) et competence 
pragmatique ( e-grammar ). J’illustrerai infra cette divergence lors d’une 
breve discussion de Lumsden, 1999. J’aborderai la question du d^velop- 
pement de la grammaire dans 1’ appropriation de la langue seconde par des 
adultes, et dans la pidginisation / creolisation, k partir de l’hypothese de la 
variete de base formul6e par Klein & Perdue, 1997 {cf. egalement Perdue, 
1996). 
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1.2 L’hypothdse de la ‘variete de base’ 
et la gen$se des langues creoles 

Selon Klein & Perdue (1997), les connaissances d’un apprenant adulte lors 
de 1’ appropriation d’une langue £trang£re se civeloppent suivant trois 
grandes Stapes, qui conduisent ce dernier de la production de messages oil 
pidominent des 6iments nominaux, vers un stade oil ses 6nonc6s sont 
organises autour de verbes non fichis 2 avant de parvenir enfin au stade des 
6nonc6s & verbe fichi. Lors de lilaboration de ses variis successives, 
1’ apprenant exploite les valeurs s^mantiques et pragmatiques des unites de 
la langue cible qu’il a identifies et organise ses messages en fonction de 
1’ information h transmettre en discours. 

Dans la premiere 6tape de cette trajectoire, les £nonc£s des apprenants sont 
structures (i) par une organisation en topique-focus - le focus occupant la 
dernire position, et (ii) par des structurations sp^cifiques lies h des 
domaines s^mantiques tels l’agentivii, la reference au temps ou h l’espace 
etc. Le SN h valeur agentive tend & occuper la premire place dans les 
6nonc6s oil il apparait. Les expressions iirentielles s’organisent autour de 
1’ eiment h situer (le theme dans la terminologie de Klein & Perdue), place 
en regie generale, avant l’eiment situant ou relatum. La porie des uniis 
adverbiales h valeur temporelle ou de focalisation, etc., est cantomie a 
droite de 1’ unite cible ou noyau, en fonction de 1’ organisation topique- 
focus, ou dans les limites du focus, si le noyau se confond avec 1’unite 
focale (Perdue, 1996). 

Parmi les principales suites syntagmatiques attesies dans les variis 
d’apprenants au stade de l’organisation nominale, comme au stade de la 
varii e verbe non fichi, et qui sont employees dans des taches narratives, 
descriptives ou conversationnelles, on reive celles-ci: 

-SN] VSN2 

1. Abdelmalek (AE) (Cycle 3 3 ): le 4 elle /ilmavole 5 / un baguette de pain 



2 On entend par «verbe non fl6chi», une forme verbale dont la variation morphologique ne 
semble etre porteuse d’aucun signify sp£cifique (de temps, d’aspect, de mode, de 
nombre, etc A ). Dans le fran^ais des apprenants arabophones dont il sera question, la forme 
la plus fr6quente du verbe non fl6chi est la forme «radical verbal + E / I», exemple 
[parte] / [parti]. Un verbe est dit fl6chi si h toute variation formelle est associ£e, de fa^on 
r6guli£re, un signify (de personne, de temps, etc.). 

3 Le recueil de donn£es aupr£s de chaque informateur s’est effectu£ sur une base 
mensuelle. Trois cycles de neuf entretiens ponctuent les trois ann£es de collecte de 
donn6es. Les taches ont r£p6t£es lors de chaque cycle d’entretiens, si bien que nous 
disposons de trois versions des memes taches recueillies b environ un an d’intervalle. 

4 Voici les principales conventions de transcription utilises: 
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- SN] Cop SN 2 / Adj. / Prep. P (Prepositional phrase) 

2. AE (Cycle 1): France /se/ difficile 

-VSN 2 

3. AE (Cycle 1): aprfcs /evini/ administration 

4. AE (Cycle 1): /jana/ cinq heures. 

Comme Klein et Perdue (1992) 1’indiquent, 1’organisation k verbe non 
fiechi constitue une zone de fossilisation potentielle. C’est ce type de 
systeme qui semble attest^ lors des premieres productions «pre-cr6oles» ou 
«pidginis£s» k 1’origine des CF ( cf. Prudent, 1993). Les travaux de Klein & 
Perdue montrent que la propriety d’iconicite - la recherche de la 
transparence et de 1’univocitd des sequences - determine le traitement de 
1’ information re?ue et produite k ce stade de 1’ appropriation de la LE. 

1.3 L’ emergence graduelle des langues creoles 

La genese des langues creoles telle que la decrivent Chaudenson (1981) et 
Baker (1984) par exemple, est un processus graduel qui s’btend sur au 
moins une cinquantaine d’annbes. De multiples facteurs, externes - le 
passage d’une socibtb d’habitation k une societe de plantation, et ses 
corrblats demographies, par exemple - et internes - linguistiques - y 
sont determinants. L’ appropriation linguistique constitue l’un des elements 
de ce processus, sinon le facteur ddcisif, sous les formes de 1’ appropriation 
de la langue cible par la population servile alloglotte initiate (les bossales) 
et, ulterieurement, de 1’ acquisition de la langue de premiere socialisation 
par les esclaves n6s dans les chaines, les esclaves creoles. 

II faut certes differencier deux ordres de phenomenes, des demarches psy- 
cholinguistiques individuelles et des fonctionnements sociolinguistiques 
collectifs (Andersen, 1983). Cependant, on peut considerer que les prin- 
cipes operationnels psycholinguistiques de traitement (et d’ appropriation) 
linguistique et les phenomenes sociaux d’autonomisation et de vehiculari- 
sation / vernacularisation des parlers (Manessy, 1994; Tabouret Keller & 
Le Page, 1985) sont lies. Pour Mufwene (1996), les demarches communi- 
catives des apprenants, leurs ajustements reciproques en situations de 
contact, sonL au coeur de la genese des langues creoles. Baker et 
Chaudenson insistent sur le fait que la matrice sociale (organisation en 



- Seuls les syntagmes verbaux sont not6s entre barres obliques 

- +, ++, ++ 4 * indiquent des pauses de dur6e variable 

5 /ilmavole/ et les autres «verbes» cit6s ici sont consid£r£s comme non f!6chis car ils ne 
prdsentent aucune variation morphologique significative & ce stade. 
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habitation et en plantation et modes de socialisation, rapport demogra- 
phique de la population servile & la population des maitres, vagues 
d’ importation des esclaves et naissance d’esclaves creoles) determined un 
continuum de pratiques linguistiques et la cristallisation de varietes creoles 
stables. 

Dans des situations oil il y a competition entre plusieurs manures de dire, 
les «strat£gies de communication» les moins marquees, c’est-^-dire les 
moins couteuses, tant sur le plan du traitement cognitif que des ressources 
linguistiques structurales a mobiliser, l’emportent. En termes cognitifs et 
structuraux done, le degr£ de marque ( markedness ) - produit de facteurs 
tels que la r£gularit6, l’invariabilite, la frequence, l’extension, la transpa- 
rence semantique, et la saillance perceptuelle - explique les restructura- 
tions, les innovations et les grammaticalisations responsables de la 
«basilectalisation» des varietes ‘pre-creoles’ ( cf Baker, 1984) et de 
l’emergence des vemaculaires creoles (Mufwene, 1996). 

On peut concevoir que l’autonomisation et la vehicularisation de varietes 
de base, issues de 1’ appropriation de la langue dominante (Manessy, 1994; 
Valdman, 1994; Veronique, 1998, 1999) - les varietes pre-creoles -, cons- 
tituent le socle linguistique qui, par le jeu de la grammaticalisation et de la 
reanalyse - ce que que Ton peut nommer la pidginisation / creolisation - 
donne naissance aux premieres attestations des langues creoles. 

1.4 Hypotheses sur les fonctionnements grammaticaux dans 
les varietes d’apprenants et le continuum creole 

Les differences grammaticales entre les CF, en tant que systemes consti- 
tues, et les varietes d’apprenants de fran?ais langue seconde saisies dans 
leur dynamique developpementale sont patentes. Ce sont plutot les pre- 
mieres etapes du continuum creole emergent et les varietes pre-basiques et 
basiques des apprenants (Perdue, 1993, 1996) qui presentent des simili- 
tudes, lesquelles disparaissent au fur et h. mesure de 1’ appropriation de la 
langue cible et du developpement des varietes d’apprenants avancees (cf. 
Bartning, 1997). Au-dela d’eventuelles, mais hypothetiques, ressemblances 
formelles, ce cjui autorise ces comparaisons, ce sont les principes opera- 
tionnels mis en oeuvre par les acquereurs-utilisateurs. 

II convient d’ajouter cependant que les identites de fonctionnement et 
d’ evolution entre les systemes rapproches dans leurs phases precoces sont 
plus facilement observables dans certains domaines linguistiques que dans 
d’autres. On peut y voir le poids spedfique des structurations linguistiques 
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et cognitives des langues en contact, le r61e de 1’ exposition k des donn6es 
linguistiques et le jeu des proprietes d’iconicite et de motivation par 
exemple. 

2. Les proces de grammaticalisation et de reanalyse 
dans les ‘parlers emergents’ 

2 . 1 Definir la grammaticalisation 

2.1.1 Meillet et Lehmann 

On reconnait k l’article de Meillet, «L’evolution des formes grammati- 
cales», article para en 1912, un role fondateur. II y defend l’id6e que 
«l’attribution du caractfere grammatical k un mot jadis autonome» est l’un 
des deux proc6d6s par lesquels se constituent les formes grammaticales, 
l’autre etant 1’ analogic. A ses yeux, «la ‘grammaticalisation’ de certains 
mots cr6e des formes neuves, introduit des categories qui n’avaient pas 
d’expression linguistique, transforme l’ensemble du syst£me». Lehmann 
(1983 et 1991) reprend et systematise la definition de Meillet. II pense la 
grammaticalisation selon les axes saussuriens du paradigmatique et du 
syntagmatique en posant que Ton peut reperer sur ces deux axes, en fonc- 
tion de parametres comme le poids, la cohesion et la variabilite, divers 
aspects de la grammaticalisation. II cite la perte d’autonomie semantique 
sur le plan paradigmatique, 1’ integration dans des listes closes - la para- 
digmisation - et la perte de variabilite paradigmatique. Dans le domaine 
syntagmatique, Lehmann releve des reductions de l’empan de la portee 
d’une unite, des pertes d’autonomie syntagmatique (fixite de position), et 
des transformations d’ unites autonomes en affixes. 

2.1.2 Bickerton, Givon et la grammaire cognitive 

Perdue 1993 distingue au moins deux, sinon trois types de grammaticalisa- 
tion. Ces definitions sont partagees principalement mais non exclusivement 
par des chercheurs qui se redament de la grammaire cognitive. Dans une 
premiere acception, la grammaticalisation renvoie k la fa^on dont la gram- 
maire de differentes langues encodent des distinctions semantiques k 
l’interieur d’un meme domaine conceptuel. L’ exemple des verbes de mou- 
vement est tout particulierement edairant. En effet, quand Ton compare les 
verbes romans qui associent dans 1’ unite lexicale le mouvement et la direc- 
tion ( cf par exemple monter, descendre, entrer, sortir, etc.) et les verbes 
germaniques qui fusionnent plutbt le mouvement et la maniere ( cf. hop. 
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crawl, swim, etc.) en confiant h des propositions l’indication de la direction 
(up, down, in, out, etc.), la difference conceptuelle et grammaticale est 
flagrante. 

Dans une seconde acception, proche de la prOcOdente et identique h la 
grammaticization de Giv6n (1979) et de Bickerton (1981, 1990), la 
grammaticalisation dOsigne le procOs par lequel un ensemble de categories 
conceptuelles repoit une expression grammaticale. Dans le systOme de 
Bickerton, les fonctionnements linguistiques Omergents reposent sur trois 
piliers, la prOdictibilite - l’association rOcurrente de refOrents et de 
propriOtes - la grammaticisation, et la syntaxe (celle que dOfinit le module 
«Principes et Parametres»). Giv6n (1979) preconise une caractOrisation de 
la grammaticalisation proche de celle de Bickerton: des cycles Ovolutifs 
sont h l’ceuvre dans la langage, Ton passe du mode d’organisation 
pragmatique au mode syntaxique, des configurations discursives h des 
constructions syntaxiques arbitraires et h des contraintes morphologiques. 

Le troisiOme sens du terme ‘grammaticalisation’ est celui qui designe le 
pilotage des activitOs discursives par l’interaction des categories 
conceptuelles et grammaticales de la langue. C’est ce que signifie Slobin 
(1991) en commentant des productions en langue matemelle: «le locuteur 
fait des choix conceptuels pendant le processus meme de formulation des 
Ononces en fonction des principes grammaticaux structurant la langue en 
question. Autrement dit, en apprenant une langue, on apprend en quelque 
sorte h «penser pour parler» processus qui permet l’acc&s immediat aux 
notions grammaticalis6es» (traduction de Perdue). 

2.1.3 Grammaticalisation et reanalyse 

Au sein des recherches sur revolution des langues, des chercheurs 
s’opposent sur la definition, voire sur 1’ interpretation des notions de 
grammaticalisation et de reanalyse. Cette recherche de criteres definitoires 
croise des preoccupations de nature cognitive tout autant que des questions 
liees & 1’ appropriation du langage. Haspelmath (1998) s’eieve contre 
l’opinion repandue, suivant laquelle la reanalyse serait le facteur principal, 
ou l’un des fapteurs de la grammaticalisation (Hopper & Traugott, 1993). II 
souhaite distinguer la grammaticalisation typologique ou universelle 
(Detges, 1999) de la reanalyse. Pour Haspelmath, la grammaticalisation se 
caracterise par un changement graduel par lequel des unites de divers 
rangs, mais de fapon prototypique des lexemes, perdent de leur substance 
semantique, voire phonique, de leur mobilite et s’organisent en paradigmes 
et en unites obligatoires. Ce mouvement unidirectionnel s’explique selon 



